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S
andie Degobbi observe 
avec attention, samedi, 
les gestes d’un répara-
teur bénévole du Repair 

Café de Sion. Elle adhère à ses 
buts: lutter contre le gaspillage 
et l’accroissement des déchets. 
«Je trouve aberrante l’obsoles-
cence programmée d’ap pa reils 
récents, chez moi j’utilise tou-
jours de l’électroménager qui 
appartenait à ma grand-mère.» 
Son amie Bernadette Favre ac-
quiesce. Elle a d’ailleurs déposé 
sur la table un lourd magnéto-
scope. Malheureusement, rien 
n’y fera. Le lecteur ne retrouve-
ra pas une nouvelle jeunesse 
contrairement à beaucoup d’au-
tres articles amenés durant 
toute la journée au lycée-collège 
de la Planta.  

Joli taux  de réussite 
Denis Chappuis, chargé de la 
distribution du travail et des 
statistiques pour ce 15e rendez-
vous, a à peine le temps de 
souffler. Plus de 70 articles sur 
110 auront été réparés. Oliver 
Gubler, l’un des responsables 
du groupe de volontaires aux 
multiples compétences, se ré-
jouit de ce score. «Nous arri-
vons toujours à remettre en 
état entre 60 et 70% des objets.» 
Le principe est simple, il est ap-
pliqué avec succès depuis 2014. 
Le public peut apporter plu-
sieurs fois par année ses posses-
sions qui ne fonctionnent plus. 
Des passionnés tentent par 
tous les moyens de leur offrir 
une seconde vie. «C’est un ser-
vice gratuit mais les partici-
pants peuvent verser une con-

tribution, ils se montrent 
généreux et nous permettent 
ainsi d’acheter des outils spé-
ciaux.» De plus, un dialogue est 
noué avec les visiteurs. «Nous 
leur donnons par exemple des 
conseils pour l’entretien.» 

Demandes très variées 
Réveil, aspirateur, lampe, ordi-
nateur, chaîne hifi sont sortis 
des sacs et des cartons. Isabelle 
Turgeon possède une machine 
à café design qui n’est plus 
sous garantie. Elle y tient beau-
coup car elle l’a reçue. «J’ai   
demandé des renseignements 
dans la grande surface qui  
l’a vendue et on m’a conseillé 
de venir ici.» Lisa Fonatsch, 

d’Erde, a tenté d’abord de loca-
liser la panne de son appareil. 
«L’eau ne descend plus dans la 
tasse mais j’ai dû abandonner, 
c’était trop compliqué.» 

Les vêtements aussi 
 A quelques mètres, une Valai-
sanne a besoin de doigts de fée 
pour changer une fermeture 
éclair. Marie-Elise Haenni, de 
Venthône, est concentrée sur sa 
tâche. Elle tient le poste textile 
et accueille les demandes avec 
entrain. «Je viens depuis les dé-
buts du Repair Café, j’adore ral-
longer la durée des habits, cela 
correspond à ma philosophie et 
les gens se montrent très recon-
naissants.» A l’entrée, un vélo 
est examiné. La cycliste qui a 
demandé de l’aide accepte vo-
lontiers le petit noir offert aux 
arrivants. Léo Lugon, collégien 
de deuxième année, est l’un des 
étudiants qui a pris part à cet 
atelier éphémère. «C’est très in-
téressant, j’ai beaucoup appris 
aujourd’hui sur la mécanique 
et l’électronique.» Le slogan «Je-
ter? Pas question!» a fait des 
merveilles.

Une nouvelle vie 
pour près de 100 objets

Les réparateurs n’ont pas ménagé leurs efforts pour réparer tous les articles. GABRIEL MONNET

Je trouve aberrante  
l’obsolescence programmée 

d’appareils récents.”  
SANDIE DEGOBBI 

L’UNE DES PARTICIPANTES  
À CE REPAIR CAFÉ

 Des bénévoles accompagnés d’étudiants du lycée-collège de la Planta ont lutté contre 
le gaspillage lors du 15e Repair Café. Une expérience formatrice pour tous les participants.
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C’est le lycée-collège qui a invité le Repair Café dans ses 
murs. Vendredi une journée réservée aux collégiens et à 
leurs familles a été organisée. Plus d’une trentaine d’articles 
ont été inspectés pour réparer les pannes. Dix-huit collé-
giens ont participé aussi pendant les deux jours à des ate-
liers de coaching. Stéphane Métrailler, proviseur, s’est réjoui 
de cette collaboration qui lui semblait évidente. «L’une de 
nos semaines culturelles a été basée sur le développement 
durable, nous avons un jardin de permaculture.» Cette expé-
rience devrait être reconduite dans un futur proche.

Collaboration fructueuse


